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Ltout eil prenanît le lis tînatq en se lan;ant en avant
les cutil;t a '015 Hnv it 'lit il soli aii :

_Tie te tromptles p'as! on di'irait li» voix (le 'Tihéodore 1Mindeau
s-ortant lie ,luss'- ,te irre, lat voix à dlemîi étotitlèe. Eniat ! Alors mîêmne
que ce serit lii nouts sowmeits tentits dle lu i veniir eii ai le.

l"lieîî iry tic s'éttit pas tromipé3. C'était bien 'l'lt,ýodore
q i'e~i(ui ap'eiait au ' eu.ts'

Et, touiti;iieletei, nous1 Sollifls cond uits ila ex pli(juer dans
quiel le sit.uatiuon sr trouivait à cet inîstaunt le correspondant (le la

, I, V \ienne.
lkpeuiavatnt le t,'itu Maineleinie I ,t~een conpiagnie d'Alain

et i'' \ voiite bloli c, faisaiit soin entrée à Luîde-Courte, un homme
qu ii avti'tdit deîpuis Imî i-ii mps lié à, caché dlans les roches et les

eitse lc gînîsait le lon- dles iuîs dui pare, et, après s'être assuré
iti silelt( ii uitii'îiat.'sat lestemntt par- dessus.

D)ans les entvîirons (le Laitlc-(Iui'te, il était arrivé en mtême temps
(Ille lit baroîtite, et, s'tutlogé dans lise mnodeste auberge dle l'un des

latl d g e Sa î-e''iil ptoUuait espionner tout 't l'aise les
amtis quii ii se do' utalie'nt ceritatinement pts de sa présence.

La I 'ari'ie levatit le teir aui cour'ant dles incidents de Landle-
Cutt, grâce aà < lurtrude l crtzen, inais il l'heure où nous retiou-
volts, 'Théu'loe, il nie piouvait suipposer l'exécutiont de sa complice.

'T'ut b' jour 'l'l iý-ollbic( M iit lcu était caché dans le parc, épiant
le.s îilléos tt veites (le îMuiuroy- et de Lti'iessangre. A différentes
r.eprisecs, il avait pu~ saiisir' dISZ'e leurs conversatitons pouir savoir à
(quoii S't-i tenir' sutrle itîc le la fameuse ", réserve "

Q~ueffll leire polir luii si, ci dehiors (le l'action (le la baronne, il
pavliatViit it ill'Ouiirit I"ndroil pr'éc'is, s'il arrivait à s'emiparer du
tréstî)r!

Et auissitôt. e''iiiiite nous coinnaissons dé*1à (le loîngue date Walter
I lauldel. ('iiiiiC uts (liV<tts e ce dernier, soit qju'il s'appelât ainsi,
su)it qu'il se tottitiât 'Iliqloiîur M iîdeau, ne reculait, pour en arrn-

i sesý liwt-, ni 'levant unte infitinie, ni dlevant un crime, un plan
ej)(ialitalile st(l(lul il pièce dans le cerveau du mnisérale.

Voici qutel était ce plaît
Il satvail (lie les doux aist' devaient, le lendemain même, durant

laitituit, ven'ir t' ié-ier letur l'uille, car' nouis avons vut sa tête blafarde
;ilul(aîitre auit i liet (les gemt.Il entendait les devancer. Mais
l'k.uiiii-uit précisi lui lîai<uîîit. Et voici ce qu'il avait imaginé. Il
allait ilcltiti trois à proxîimité lie l'endroit vaguemtent indliqué
par' àMmutii'oy, et Là, il ealt'it une tiile.

'Laytaîtite. ,i [uc ii I lisée (dans les grèvs pouv'it fort bien
Serv1\it' aussi 'hans les cas par'ticlier~s.

Les ariti i ivertietit, se îîtettr<ient à l"euvre, mais à peine nu-
it icut- ils ' Ittutîté ''. premi et' coup (le pioche qu'ils setraient broyés,

eds( 'aits les 'l,ýctîîîbres, et l'explosion, agissant dans un
aststi z (15(.gt.'t'l. metttruait sans doute l ln letésr

Alois lle u lat l's ie Ic >ipouit nie set'ait point dlêcou-
verte par.Ie l~ui i u et 1,;il'tei'sane seraietnt ertainemtent
tues sut' le mut.

Les dlu\ littut connttaissant le secriet le lat Foutille 'l'Or dispa-
t'usuît.et ,' loris, 'le ce secret, 'lléoclot'e M itdeau viendrait

Et l''~iîî it1 (1iu,' 111 'l'tliclîtt appîor'té pal' lui, avait creusé
lilt trouti et<li,'t ee-l;, uni mîoins 'l'u1ne heure.

Il (.11 éliit sorti, pits p'eotu' *(ît v' etali'lun conduit dans
luttil l l' 1 t,"utsa va-Lci't'lt,Il dyuaitite. Puis était venu le

Eiîni.i;îli itt sa mntrîe, t'acîmlant 'l'ueil l'avait allumée.
El. enliiti'(ivironi iet l'ii.lC li'e Muîoy et Lafressange
sç'iaiit cli i',îit a

Avanit (I' l, tie' pourti îlu-s 'le cei'tittu'Ie, il donnta un coup d'oeil
danis la gi;iil' allie.

M1uts def' d nite, pluis d i'iitittiois, il lus apercevait au loin, leur
ombrloe s'' léttltait mut' le clauiriti saibît' Ils arrivaient.

Et il avait tiis le feu à lat iii-'e.

Deux brassées dle genêts, coupés à l'avance etJ.etês à l'orifice du
trou, sur lat terre retirée, ernpêc',îaient Mauroy et ILafrcssange de
s'apercevoir dle la mine.

Au moment, oùt il allait, le feu une fois mis à la itièche, sortir
de soit trou, il ne put retenir une exclamation de terreur.

Une tête, le menton appuyé sur le bord du trou, le regardait
fixement.

Et bien qu'elle ne fut point éclairée par la lune, il recevait en
pleine face les rayon% des yeux de cette tête, qui, dans l'obscurité,
brillaient* conmme des yeux de chat.

Pour approchier insetîsiblemhent et sans bruit (lu trois où travail-
lait 'J2léedore Mindeau, l'être qui l'espionnait ainsi avait dû\ se
g.lisser sur le v'entre.

Oh ! (lu premier coup d'Seil il l'avait reconnue.
C'était Gertrude Hertzen.
Et, à l'asipect de ces yeux fixes, il se sentait singrulièrement troublé.
Que venait-elle faire là ?
Il voulut payer (laudace et, se soulevant sur ses deux poignets,

il tenta uin elIort pour sortir du trou. Auprès de cette mèche (lui
brûliait, il commençait à être pris d'angoisses.

Mais, à son mouvement, Gertrude s'était dressée d'un bond.
-Non, dit-elle menaçante, terrible, vous ne sortirez point dle là,

Walter Handel H 1 il faut y rester!
-Allons-! allons l balbutia le misérable, pas de folies, pas de sot-

tises ! laissez-moi.
-Non! non! répliqua-t-elle de sa voix glacée; je vous avait bien

prevenu! Je vous avais bien dit de ne point toucher à Gotlieb Thur.
ner, vous l'avez tué ! Vous l'avez fait tuer! Et tous lesi deux, voyez.
vous, WTalter 1-andel, nous allons mourir ici. Ohi! je vous ai veillé,
moi aussi, je vous ai suivi ! TJai bien comrnos ce que vous alliez
faire. Vous ne sortirez pals de votre trou, Walter Handel, c'est fini
pouir vous.

Alors, il se baissa. Il voulait, au fond (lu tuyau, arracher la mèche.
Mais, pareille a une tigresse, l'Allemiande lui sauta au cou et pa-

ralysa son mouvement.
-NoDn, non! dit-elle, toujours de sa même voix froide, en lui plan-

tant ses ongles dans la peau, il ne faut rien faire. D'ailleurs, j'ai
dlans ina poche un revolver, et si vous bougrez, WValter Handel, aussi
vrai que Gotlieb Titurner est mort à cause de vous, je vous fait
sauter lit tête.

Oh ! il était pris! bien pris!i Il ne lui échapperait pas!i
C'est alors que. perdant complètement la raison, il avait crié:
-A moi! au secours!
La're.ssange et Flavien accouraient.
Arrivés à une certaine distance, par-venus au bord de la petite

clairière ils s'arrêtèrent.
Théodore Mindeau râlait!
Gertrude Hlertzen lui avait noué ses bras nerveux autour (lu cou,

et allongée à plat ventre sur le terre-plein, très forte, inébranlable sur
ce point d'appui, elle empêchait son ennemi de se baisser tout aussi
bien qlue de sortir.

Dans les trépignements de Mindeau pour se débarrasser de Ger-
trude, il toucha, sans doute, à la mtèche et très certainement la rap-
procha de la cartouche, car une détonation violente déchira l'air, la
terre trembla, les deux amis furent renversés, et à demi ensevelis
sous une avalanche de terre et de roches.

Le premier, Flavien Mauroy se releva.
Il n'avait rien. Du sable, de la terre dans les yeux, sur tout le

visage et le corps. rien.
Lafressange avait été atteint.
Il avait une estafilade qui partait dlu front et lui zébrait l'oreille.
Son*sang coulait avec violence.
A -ion tour il se relevait cependant.
Rien <le grave, en somme . .. une blessure au visage. .. une Mecs-

sur'e qui certainement ne mettait pas ses jours en danger.
Flavien respira bruyamment. Il coinpr-,nait à quel danger ils

venaient tous les deux (l'échapper, grâce Ù. un hasard providentiel!
De Théodore Mindeau, de Gertrude I-[ertzen, il ne restait que

des débris informes, des lambeaux sanglants.
Mais en même temps qu'il constatait l'effroyable desti'uction

de son ennemi et de sa vengeresse, Mauroy poussait un cri dle
surprise.

L'explosion,cette canaille de Nlindeau avait calculé.j uste, so.ulevant
tout autour (le son centre, avait brisé des dalles de pierre qui, à
côté du trou, recouvraient une excavation, et la découvraient
maintenant.

Mauroy et Lafressangre regardaient ce trou béant.
-Trois dalles, s'écria Laf reýssange, oubliant la douleur et aussi le

sang de sa blessure, trois dalles! Comnpte les morceaux, Flavien,
voici ton chiffre trois expliqué.

Ils cor.îptaient effectivement dc larges assises de grés brisées par
l'ex plosion.

-Eh!... mnais!. ., s'écrias Mauroy, allongeant le bras dans le trou,


